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cellrs-ci sont de petits leucocytes ronds ; on ne decouvre que peu de cellules plus
grandes; ces dernières contiennent beaucoup de protoplasme. Les vésieules offrent
des signes de compression et de nutrition impartaite; leurs parois sont amincies et
peu sensibles aux réactifs. Quoiqu'elles ne soient pas absolument nécrosées, elles
sont, en plus d'une région, dans un état très approchant de la mort.

Les vaisseaux thrombosés, soit artères ou veines, sont nombreux. Plusieurs
artères contiennent un coagulum récent; quelques-unes un coagulum plus ancien,
où se manifestent les premiers signes d'organisation; d'autres contiennent une com-
binaison des deux, c'est-à-dire l'ancien thrombos avec un caillot récent encombrant
le passage. Il est remarquable que, malgré cette thrombose considérable, il se voit
relativement très peu de marques d'hémorragie. Ily a bien cà et là de petits foyers
hémorragiques, mais c'est tout.

Il. Portion n° 2.-Cette portion de poumon, a des altérations beaucoup moins
prononcées. La plèvre est ti ès épaissie et il en descend, entre les lobules, des septa,
très épaissis également, d'un tissu connectif bien formé.

Les alveoli ou véicules situés au-dessous de la plèvre sont fort comprimés, si
bien qu'il y a beaucoup de leurs cavité tout à fait oblitérées; mais partout, dans les
sections, les parois alvéolaires sont larges et parfaitement sensibles aux réactifs.
Immédiatement au-dessous de la plèvre et dans le voisinage des septa, s'est insinuée
entre les vésicules une notable quantité de tissu connectif nouveau.

Ces sections, comparées avec les premières, présentent relativement très peu de
matières d'exsudation dans les vésicules; il y a de celles-ci qui contiennent plutôt un
exsudat vitré, resserré en grumeaux; mais le contenu d'un bon nombre est très
insignifiant sous le rapport de la quantité, et presque entièrement de structure cella-
leuse, étant composé de grandes cellules ovales avec un noyau susceptible de légères
réactions colorées, et d'une abondante substance protoplasmique claire. En les exa-
minant avec un microscope ti ès puissant, j'ai découvert que les grumeaux subissaient
une organisation, où la fibrine était remplacée par des cellules fusiformes.

Je n'ai point vu de thrombus dans les vaisseaux; mais .les parois, tant des artères
que des bronchi, sont épaissies et infiltrées. Peri-arteries et peri-bronchitis, avec beau-
coup d'infiltration à petites cellules, autour des vaisseaux affectés.

En fait, ce spécimen se présente dans une condition totalement différente de
celle du n° 1. * Ici nous avons sous les yeux une région de poumon qui visiblement
avait été affectée déjà de pleuro-pneumonie de forme assez aiguë; les septa intersti-
tiels épaissis subsistent et montrent les résultats de cette ancienne affection. L'ex-
sudation pneumonique a été, en majeure partie, soit absorbée ou évacuée autrement;
là où l'absorption était incomplète, a.commencé de se former l'organisation: c'est
ce qui arrive souvent aussi dans le poumon humain à la suite d'une pneumonie crou-
pale aiguë. A ces effets d'une ancienne affection aiguë et d'une résolution partielle,
s'ajoute ce que des autorités considéreraient comme un état catarrhal bénin, et que
d'autres tiennent pour être un certain degré de résorption et de ré-olution. Mais
ni dans l'un ni dans l'autre cas, la portion de poumon n'accuse une affection en mar-
che; et l'on ne peut, par conséquent, établir de diagnostic sur les sections que j'ex-
amine, je veux di e qu'elles ne sont rien moins que typiques et qu'elles n'offrent
aucune. des marques le la pleuro-pneumonie contagieuse qui la distinguentdes autres
formes de pleuro-pneumonie.
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III. Dans cette portion de poumon, la plèvre est médiocrement épaissie; il y a
eu pleurésie de courte durée; mais à la place des septa fibreux épais qui caractéri-
saient le poumon dit anglais n° 1, je trouve surtout une énorme distension des
lymphathiques par une lymphe vitrée contenant un bon nombre de leucocytes. Cette
lymphe n'a-pas les masses fibrines réticulées qui se voient çà et là dans le spécimen
n 0 1.

* NoTE.-L'apparence de cette seconde portion de poumon répond en tout presque absolument à la
description faite par le Dr Woodhead du poumon de la vache canadienne qu'il dit n'avoir pas été atteinte
de pleuro-pneumonie. (V. le Livre jaune du Board of Agriculture d'Angleterre: P,«piers et correspondance
concernant le bétail canadien, 1893, p. 100). Le spécimen que j'ai aurait-il été mis dans la bouteille par
erreur ?
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